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‘de change Jour, et sürtout À la séance |? 


Mttéraire et halcale de jeudi soir, 
digne couronnement de ces.trois jours 
de piété ét d'histoire religieuse. : : 
Les fidèles ont vou, eux aussi, ap- 
porter leur tfibüt de-gloire aux nou. 
veaux. Bienh@treux. Plusieurs. ve- 
naient communiler.sux premières héu- 
.Llires du jour. La Éhapelie se rempiissait: 
«OLA la messe fonlificale de 8 à. 20; aux 
panégytiques at aux bénédictions du 
soir, elle. dévehait \rop étroite: l'on 
pouvait voir des hommes consèntir à 
entendre, debout, À la porte d'entrée, 
la louange dès Bitnheureux. Des grou- 
pes de religièuses, à vieillards et d'en- 
fants se suécédajent dans l'après-midi 
des trois jours Pour venir vénérer les 
reliques de 008 Martyrs 
Mardi 16. mars 
» À 8h. 50, messé'hontificale célébréé 
«par Mgr AzA:-Cherrier, PA; vicaire 
-— Séuéral-du. 
sisté.deé. M. l'abhé. Jacques Bertrand, 
curé de Selkirk. et de M. l'abbé Aléxan- 
dre Boulet, de Saint-Bonifité, téktère 
dietre et sous-diacre, de'M; l'abbé R: 
Alex. Giroux, curé de Là Broquefle, 
comme prêtre assistant. Les RR, 88. 
Grises et les orphelines de l'Hospice 
Taché chantent à la messe et prouvent 
qu'on avait raison de s'üdresser à elles 
pour commencer dignement le Tr 
duux. 


A 4 h. 50, panég rique par le R P, 
Louis Péalapra, O.ML, maître des no- 
vices à'Saint-Laurent, Man. Après un 
développement d'ordre général sur 
l'excellence de ln vie réligieusce, le pré- 
Micateur nous fait voir et aimer, le 

(___#ffrand atiachemçnt des Bienheureux à 
leur sublime vocation de Jésuites. 
ost par cet amour pratique et de 
tous lès instants que nos Martyrs ont 
mérité la gloire qui les couronne dans 

le ciel. 


C'est aujourd'hui ta clôture du Tri 
duund  S, @ Mgr Joseph-Henri Pru- 
d'homme, é d 
: Saskatods, len élève du Collège, 
ne voit autour de lui que des anciens 
élèves. : Mgr Jubinville prêtre 
assistant, M. l'abbé Sabourit et le R. 
P, J. Payette,:C.S.V., d'Otterburné, dla- 
cre et sous-diacre d'honñenr: MM. 
abbés J. Bertrand et A: | discre 
et sous-diacre d'office, M. l'abbé Bra- 
not agissait commo maîtré des céré- 

On rémardüait au sanctuaire: & G. 
Mer AA. Sinnott, archevêque de Win. 
nipég. assisté du KR. P, Hingeton, SJ: 

PP. 


MM. les abbés Heynen, Macaire, Des- 
marais, Lamy, Primieau,|eie. La Cho- 
rale du\Collège, si appréciée du publie 
de Saint-Boniface, depuis le célèbre 
concert du 22 novembre'dernier, fit en- 
tendre la Mésse “Marie, Relne des 
Coeurs”, à quatre voix mittes, de Van 
Durme. A l'affertoire, le “Quam pui- 
chri super môntes”, de Boyer, chanté 
en trio, eut presque l'ampleur d'un vé- 
ritable choeur, grâce à la voix chaude 
et prenante de M. H. Rosington, pro 
fesseur au Collège. 

Après l'évângile, le R. P. Bourque 
8.J., vint lire aux fidèles le texte fra 
çais du décret de Béatifiéation des 


8.6. Mgr Ovide Chärlébois, O.M.L., } 
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ù l'admission de T A} 
_ Sir; Austen a términé son discours| a été reçue avec unsässez grände {n- 
en exprimant l'espoir que cette grande | différence de tous les partis. : Aussi 
nation qu'est l'Allemagne obtiendra en | les experts parlementaires se deman- 
éi le cabinet june | ?° 


septembre la place à laquelle elle a | daient-ils 
droit dans la SDN. É majorité, parce que les. social 
Cet ajournement ne signfe-pas qe avaient décidé de s'abstenir de 
le patie de Lotarno tombera én désué | tandis que le ceñtre et ia droite 4/4: 
tude. D'après en communiqué des te | décidés à voter contré le géurerne- 
présentants de TAliémagne, de la Gran-| ment.” 
, de la France, de la Belgi- 
que et de l'Italie. tou: ep reconnaissant 
qu'il est impossible de sur 
monter les difficultés qui se sont éle- 
vées, on déciare que l'oeuvre de paix 


LE © 


Mais le premier ierpelateu 
Sangé toute ln:i choses: 
fait une 

le 


a 
M. 


nir à la tribnne ei défendre son cçoi- 
lègue, 1} 2 rappelé que la Haute Cour 
a acquitté M, Mairy de l'accusation de 
trahison pour laquelle jl avait été con- 
damné, ainsi que des accusations de 
malversation. Il a ensuite attaqué les 
conservateurs d'upe manière assez di 
recte, ce qui a soulevé les protesta- 
tions du centre et de :a d Pour 
la première fois dans sa carfière par- 
lementaire peut-être, il a été hué lors- 
au'ilest descendu de 14 tribune. En 
ce moment, il était visible que le cabi- 
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tement dé l'nstrüction, Publique et 
d'influence générale, en: tout ce qui se rüpporte 
""Quéen éstsil de’ fait? 7 ee : 
“Pendant tout'le temps où la neutralité scolaire ch 
régner à l'école, de’toutes les religions à base dogmatique là 
nôtre est la plié impitoyablément mise de côté Be Tous Lés | 9P0le 
grands systèmes de moralité, le nôtre est le seul & dire cort-. 
Llètement ignoré. : De tous les membres du péfsonnél ensel-| 
, nant dansles écoles normales, les catholiques sont absolument 
_+7, €xclus. : On trouve'le moyen de donner des chaîtes de profek: |: 
7 seurs dtuis’ces fouere d'iftheñcé si déstrablé à dei apôtres de |° 
(da doctrine du-retionalisme el dé l'évelition, à des gens qüil 
font descendre l'hoïimie"du"singe. "et: qui nient la spéritualilé] 
de l'âme hr immortdlité, et l'on n'en trouve pas pour tés} 
es, bien que l'on forte lés cathüliques core les autrés 
à passer par ces écoles normales et à subir l'enseignement'antt- |" 
catholique de ces professeurs s'ils veulent arriver à [aire de 


l'enseiañemgnt danses limites de la province.” "| 
lues et il äjouke un autre fait: “Au Manitoba, comme d@r fais {sorte 
: lés autreé prodinces du Dohintvr, il Re: certain nombfe ne men 6 pr 18 PR ben ft 
KA À | Abdiconares «à Dénoiledent" de l'Instruction. PHbKque:| scurcération aux. Carmes pulse 
"PT lus l'ombre d'un catholiqué parmi eux” "À mort: le® septèmre 199% =. | 
Ces faits’ se tssént”dé commentaires, -Î's sont éloquents 
d'eux-mêmes. Nan NE SL ? 
: H faut'être reconnaissant À M! l'abbé Sabourin pour l'ex: 
cœllent travail qu'il accomplit pèr ba. plume et'ln: nn! 
füveur de la formation chrétienne dé noire jeunesse. “C'est ui 
œuvré de salut: Cest le coup de vent qui vient dés so 
et qui püriie l'ambiance malsaine en train de nous empüiséiit 
wèr. Sa dernière brochure mérite d'être étudiée séricusemet ht she re 
el elle doit. être entre les mialis We tous cêuñ.et dé’toules cé ÿ 
qui parmi nous, à un titre quelcong Le ‘Patriote de l'Ouest ; 
o 4 . : é ———— 


. Le “Patriote de lOness” vient &en }77. 0" 
RENTE AVE FA trer dnns-sa seigième année. Nos eo 07 
piments. ci :nes meilleurs vozux à ce LOT 
,Sohtrère, sojours sur la bnè- |, 


doln, 63 de Me Mar! € 
NT Momréale" 1,» PEN Ÿ 
| En auttriit 98; étides en. e ot: 
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a \1 Nous cueillons la note suivante dans | sutce, si j'apprends une partie 
MA Meloyens | 1e “Semeur”, organe de l'Assoéiation | qui se ‘passe, c’est à 
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Nous avions déja notre grand cou 
vént. Aurions-nous maintenant un col- 
lège? Fo l'heure des grandes ré- 
Notre cher archevêque, l’ancien rec- 
[teur d'Université, l'éducateur par ex- 
cellence, qui, de son côté, et longtemps 
avant nous n'avait vécu que pour ces 
mêmes grandes causes et ne révait, 
lu ausei, que de voir se former dans 


: | l'Ouest, comme dans sa chère province 


de Québec, une jeunesse studieuse, 
pieube, distinguée, inatruite, lui qui 
voyait dans nos fils de cultivateurs les 
hommes de demain et les futurs dé- 
fonseurs de la langué ét de la foi, lui 


. Les rêves du Père Gravel, qui étaient 
aussi les miens, étaient donc devenus 


Ba mort a été Is mort d'un homme 
d'oeuvres, son testament celui d'un: 
homme d'église. Non content d'avoir, 
durant sa vie, dépensé largement sbr 
temps, son argent, son énergie au à 
veloppement des oeuvres nationales et 


religieuses, fl voulut léguer aux insti| 


tutiohs qu'il avait tant voulues ét à 
notre église la plus grande partis de 
Je suis sûr qu'à son heure suprème, 
en réndant son Ame au Dieu “qu'il 
avait. servi fidèlement, quand, pour la 
dernière fois, 11 térma ses yeux à la 
lumière de la terrd, là-bas, sur son lit 
d'hôpital, loin des loin des éeu- 
vres pour fl s'était tant sa- 
crié, il eut une vision de sôn 
cher Gravelbourg! A PRE 


vre, une oeuvre qui porte à tout jamais 
sa marque. Ce nom à lui seil vous 
rappellera constamment sa mémoire, 
vous redira toujours ce qu'il a fait 
pour vous. ; 3 

Au souvenir qui, chez nous, cathol!- 
ques, demande des prières, vous”’ajou- 
teres le tribut de. la reconnafssance. 
Vous, d'ébord. fermiers, qui avez trou- 
vé par lui, dans ces pays de l'Ouest, 
une terre nourrissante nte; vous, la ville 
qu’il a fondée, vous}"la province qu'il 
à aidée à se AE a 
Et-cette reconnaissance, je l'espère, 
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voulu nous faire la gracionseté de ve-|. 
nir assister à la clôture-de’no beaux | P 


ont: bien 
exercices: i 5 AS 
: Dans le cours des vacancés, ce sera 
le tour des enfants des écoles. 11, y 
aura spécialement pour eux line petite 
retraité pour les aider à gagner l'in- 
‘signe indulgence du jubilé. | 
ñ t... À 


Notre dévoué vicaire est parti pour 


3 < qu 
Haywood lundi matin. Mardi devait |. 
se célébrer le service anniversaire de | 


. +. * 

- Mardi soir, grand émoi dans Je vit: 
lage de. Saint-Pierre; à 10 h 15 du 
soir, le tocsin s'est mis à soñner, : Le! 
eu t à ancien hôte le Saint: 
Pierre; heureusement ce. n'était qu'un 
Jeu de cheminée; miais nous avions un 
vent d'une extrême violence, lès escar- 
billes enflammées iuebaçaient de met- 
tre le feu à la raïigée de maisons q 
borde l'autre côté de la rue. Un ap- 
pareil extincteur chimique eut heureü- 
sement vite raison de ce commn 
d'incendie. \ 


un monument digne du héfos La rédira sh 
à la postérité avec votre admiration | 


pour l'hofime qui æ pu accomplir èn 
si peu d'années un si grand ouvrage 
tout à J'honneur de l'Eglise et de Ja 
patrie canadienne. Pi, a 

A ; 


ouveau paquebot de la 


. Compagnie Générale 
; tique 
——— “& 
Une dépêche de Saint-Nazairè, Fran: 
ce. annonce le lancement d'un nouveau 
paquebot géant, “Ilé de France" cons. 
truit pour le service de la ligne fran: 
çaise New-York-Le Havre. Une fois 
achevé, en mai 1927, 11 fera partie du 
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ques simmôte par le ET 
säriglanle. Le qui nimbert pes fronts Vp pe sroueste | Hé 
nous comblent à rté, et nous tenons à une Fe pour ins 112 
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Lsralls et lephair prolcitiement” * venirs fidèles tracent de som éève d'a} 77 
+ Aañt d'aiteindre cetfe-tihlime et}fo7s le portrait suivant: itellfgeñes) F°%7e 
1 austère région de labnégation parfai- |. vive, compréhension rnetté, mémoire 
tb, elle avait contit dés joies printas- heureuse, jugement pondéré, iniassà- 


7» a ; 
 réchrchait le vrai, le beoë, 7e à 
à CUAL le bee. PT ge fie Xiuotre inoubilible Mère 
-cmtant d'ailleurs aiméblement pas de 
+ Marje de, Sainte Hélène avaic obtevs |" ae nita 
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fl née, c'est alors surfout, qu'a se de é 
dira: S 'APLARUE En re mie ments à pres rité du Bon er. d' 
qué moif partage est houfeux!” | aaote “æonte-reletäit les negbrds rai Le Do pme wc ss juest (Winnipez). ARE Pa 26 A Te 
Cette vocation d'aniburtet db sacit |s0s Charmes ingédu pèndars qu'elié} Mare had Re me d'école au. Canada. 
.-fite fut comprise par. l'as détics ite et | mére entrevoyait in céleste dauté Te | ur000pt qi spam léer br it 
@ eva * “'Cetui qui aura tout quitté 
uétérause def notre chère. Soeur: Marie | l'Ami divin. ss | 
de a Garde ‘ellerose dont 14 mort pré | Désignée pêur Saint-Louis lle Goa: ss NAS À y ap shine < 
1âturée, 1016 mars 1925, nous conster- | zague; la jeune professe réclams de 52$ rh en rer aug borde: 3 * 
_ le grand honpeur-qui hui Giait fait, Ps- dx et, professant l religion de 
fivseur immense en-efet et choix-enfre Jésus-Christ, mar Aout -appliquée à 
Brens «58 mêie puisque l'on-=  catculé que a ne l'extéricur de Ep qui n'a d'au 
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Jészs précède en portan £a erufx, car 
tJelle 18 sait bien: * Devenir religieuse 
1 cute pe de gd med sont Po tgamçen À mp pu 
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ICREES mité. de-réception le. doyen de l'Univer- | en croire ses yeux. C'est:la porte de}; ; 
t les ma- | sité, M. Kerr, d'origine anglsise. 1l1|l'Orlent et de rapides paquebots au-|: 


aa ge hecb sec Nous 
nous ÿ trouvons av moment de l'expo- 


raient tôt fait do noûs conduire au 
-|pays de Madame Chrysanthème, mais 
notre mission n'est pas terminée et 
nous rentrercns à Montréal en poursui- 
vant notre voyage de Liaison... |" 
Infatigable, le même train spécial du 


[où it s'était retiré 1 ÿ'a quelques mois. | 
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‘-Jollette. — ae do reçu : 
la maison des Pèfés Blahcs de Québeé 
et transinis à S. @. ‘Mer Guillaume For 
bés, évéqué de : atinpnçait la 
mort de 8. G. My Forbes, évêque 
de Vaga, Afrique égéatoriale, et cond- 
juteur du Vicairé Apostolique de l'Ou- 
gands. 


Mer Forbes est décédé à Billèrg, près 
de Pau, en Francé, dans un sanatorlum 


Depuis plusieurs anndés le prélat s 


trait de cé mât qui abvhit tétalémient | 


l'émporter. 11 était Agé de 62 ans. "Os 
se souvient que 8. G: Mer John Forbes 
vint a6 Cauñda, Î y & trois ans, 


Viatért. des arm à l'en | 
Hd" 4 the diet vos | 


äreüfl, 16 10 janvier 1864, de 
bes, cultivatéur, et 'd'Octavie 


à NN SA Lu Eee LÀ 


réal, puis entra chez les Pères Blants, 
à Alger, en Afrique, en 1886. 11 pro- 
nonça se$ voëux À Carthüge, én Tuni” 
sie, le 25 septembre 1888, et fut Ltd 
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un autre de ses frères, Omer, à la mai- 
son patertelle. Tous deux sont mafa- 
MM, Antonio et Noë Chabot, et M. 


ie 


PE 
CE 11 


visite ches M. Louis Fournier derniè- 
rement. Le 
. = 
M. et Mme L Fournier ‘ot M. 
Bouffard étaient à Meyronne pour 
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Oeufs et Beurre de la Ferme 
La Crèmerie de Saint Boniface ouvrait récemment d TS es. 


tements qui permettront aux fermiers de nous expédier leurs oet et. » = . | 
leur beurre quelle qu'en soit la quantité, D! | Pt le plat: 
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4 - | Fit » 
. Nous achetons le salé ou doux, soit en tinette, boulette ou 
k 5 CRE 
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autrement, : 
Nous payé les p hauts prix courants du marché, seloû Ja classification 
: é et cor par le. gouvernement. e $ RCE 
mise fai s les 24 heures qui suivent l'envoi. + ATP TOUR 

on, vous de nos étiquettes deconsignation pour crème. 


lo: de: violon, Pen EN À Moon Péri daté Gill 
v et enr T[ebrétien. 11 ayait le courage, de 865] 
convictions religieuses. 11 n'enteudait 


Bengale. v[ quelqu'un devant lu 
: sribwlations de écran as cœtr ui de la. rs 
i | liment le mettre à 
Notre Jeu de Fee sem ci {#x0s fumieyr,, avait faft 1 
.6t6 ok EE ee nes fumer, lorsqu' y 
mr suer 


ex dédie |'rHétitho. exempte de’ to 15 
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: 0m été et auprès de tous | onnée, sont | 

| TAN eux Qui LOGE connu. ‘ [uyement, dans, ln voi du succès; ils 
omér| dent mil on A 


+. plan dit x É 
à mots. où peut diré que cha- prornet tons bien d'en avoir un mieux 
june de nes paroles # ftéaroit au coeur | vroncrtionné à la prochalue séanée que 


fus les assistants. * L'émotion était | le Cerele dos os ä 
| sur tous lès | Fuisite o 
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Le 22 février: AMrédn-Marceline-Ma-' dernière occasion de se rencontrer e£ 
tie, eufaut de Michel Hüpé et de Véro-| de s'amuser arec entrain, 
Mique Pérayrd. Parrain et marraine: 


Joseph Hupé et Exiida Hupé, 


. Partie-dé cartes | 
"Le dimanches M avons as 
à la dernièrs e de. cartes. ; 
avait foulé, ce on proftait de RE me Lu native de-Lothiniète. |: : is 
P..Q; poutait compter parmi les plon- |. ja tem 
niers le. Saint- dy état 
Cette soirée agréable. s'est. clôturée 
par une jolie séance où les jeunes filles ca 


Lo 28 février — Josepli-déan-Giiés, se sont encore une: fôis distinguées, j 
enfant de Emile Désorey et dé Maria | Nous regrettons de ne pouvoir donner |'meurait ayce ss f 
. Vauidal. Parrain et mabraine: Phi. qu'un résumé du programme ra dry, et son fils, 
bert Vinette et. Alma. Vamdal. >: | avocat. Lo corb# dé. ia: défimed à té 
Le 2 mars — Gratia-Dorothée-Marie, | inhumé dans Je’ terrain .de la femiilo, | 
enfant de Albert Saindon at de Joseph | [au cimetière. Ào 16-cnthpérèier à Saint 
ne Hupé. Parrain él wärrdine: Joseph Diatégue très comique: ‘Miles Ange È d ; 
Hupé et Bxilda Hupé, À line Lacraix et: Marie’ Pachet. ARS 
M: Le 4 mars — lrène-Muria, enfant de} Monologue: Mie Rose’ Lacroix: :. 
ongtance: en anglais et | A19#1P4 Bonin ALerPas) gt; Mme: Julie Léo: Tougas et de Rose-Anna Monder. |. Dialogue amusant: Miles Marie. ‘et 
M Labbé JM. Come | tntheue -(falute-Anne); 80: H000E | parrain et marraine: Phitias Fougns et Madeleine Pachet, 
 ssttant de la paroisse et cha. Mme range” PrtmERG, F be: PR Maria Mousseam. | Dialogue et chansons: Miles Angé. 
1! CSS TA TA Ki AS CTO APS ==" MATE GA DÉITIE- Li line. Lacroix et Odile Arbez. 
us avions aussi | étaient MM:,0, Mousseau, L: “ FA | cienne, enfant d'Olivier Piloixet d'Es | Nos félicitations À ces jeunes artis- 
at, po 1e nene *. lt} nestine Fiola Parrain .ety marraine: ‘tes qui jouissent déjà d'une bonne Fe 
æ Max. Champagne. : Le service Jean-Baptiste Lescard et Getarie Ft | nommée, mais qui ne s'arrêteront cer. 
été éhanté par le PF. P. Roberge. |, tainement pas là. Notre proomaateeas L ie 
Eure asalnié due ER. PP: Néron nt ce aussLi Mile Valentine Couture pour| bien voulu-lui témoigner de ln sympo- | 19 Panne 28 at 
Diônne, conime diacre et sous-Alicte. les avoir si bien préparées. | À itie à l'occasion dumatheur qui vient | 
é M, Honoré Pariseau était né à Mont- Les. gagnants. der Drix furent: de delà trapper. 
réal 1 était:venn-x'établ'e à Saint les'dames, Mlle Jeanne Pachet; prix} 
‘Boniface en 1854: "En 1872. ni yenat , Mlle Marie-Thérèse La 
‘fixer_à-Sélhte-Anne des Chênes. U + 
kebita. A'ARAralt QOsmespe maintenant 
nie thaene narrateur: u mettait en! 
relie avoue Frelet à parfpcilon les incidents d'u. 
Leur. aan xâyage, d'upeoxpédition. Il était rat. 


 céut. qui. mourent — plus dignes. dans 
FA 4 Corentie M. as ce 1 1 étaÿi 
de:89 ans et'# mois Les funéraÿ 
ont eu.lleu le 4 mars, au milieu 
grand concours de parents ot d'à, 
‘tuiss. Le: deuil était conduit par #00 
< file, M, Fdogard Pariseau, Assistaiëpt 
wi jm pos, aux: funérailles ses deux, filles, Mmé 


PAR mitmoal Îà que avuit lieu une 
: : au nevicisn des: 
mrs de Notre-Dame des Missions: 

profession religieuse et une prie! 


Mme Bestdry: Ar:| Pr Re 
thur, un fils résidant à. Whittier, Calt-À 
Loxnie; un autre fils, Alphonse, bijou 
ler, de Saint-Boniface, et Mme Jac-| 
fFines Monder.. Lui survivent aussi, : 
plusieurs frères et soeurs, dont M. AY < # VU # 
phonse Lemay, de. Saint-Bonif bec terme d'amntié, 
même aux intérêts qui 1 
La'famille Beandry .déaire remeféier dos A s'oceupera, ausal, 
Lious ceux, parents et amis, qui: ont tb : 


k vu Hébert , qu'il 


Tabisau chobrèur pour février 
Grade XL: Anna Bisson,  Elsié 
Owens. 
Grade X:.Erva Girouard, Germaine 
Wenden. 
Grade IX« Jeannette Lauthier, Yvor- 
ne Owens. û iso paie al 
Grade VIH: Paule Hudon, Later à ; } 
Perron: x, je Pet: eos 
: * Grade VIT. Yvonne Guay, lez Des- 
F mént Antérossæut: à écoûter, KI] uvxit] marais. x Sr gs À > vendri rh - ‘à 
ARE MN ET + Re Hous sa jeunesse B] Grade VI: Nathalia Desmarais, PU re er ges M cn) É rivate ‘est UE = 
a availieutrepris:de se renêâre aux mine ‘thur. Lacerte. e k : mmédie en trois actes qui a subt l'épreu:! 7 2 
il de Rrases River. qunrmenigetnde à À : nid Vs Laura. Perron, Rita. Bu, er - de- nombreuses représentations : 
Fauii fut pris par un parttide sauvages {, n'a jamais manqué se te Ve 
Pen ae es mn Bire. On ne 2e Insse pas d' 
» … Après beaucoup. d'ef- 
‘| torts, ik partintà faire comprendre auxf 
gt de ru on amért |. 
Li 


* Grade iv er Per ee T " 


me Girouard, Char: 
# Soit Boéitace et à Winnipeg, où 


: Floreuce Moea Heart, 


iron dans celle-cj et we : 
+ d'en ‘fatre ee: 


Lee a din, " 
+ les soûlTrañces 


du vivement Jauise de Bettignies. 


+ )» 


hi sb hmtheng) ssh 4 D à 


* 


x 


vec ce 


! 


QE 


fi 


LE 


me fenêtre; Marguerite Le Fra 
entre le co et la clôt 
fignies dans cette au- 


(2 


5 
3 
5; 
5 
E 


Ë 


il 


soldats faisaient leur " 
L'un d'eux, nu à mi-corps, se lava:t 


: 
j 


# 


il 


À, per 
 Fholitiers : dns ‘üne 


claire. On ft asseoir Lamote près d' TRS 


dnns un baquet à mois d'un mêtre de |. 


[E D 


L 


CT 1. : 
5 


fs 


se de 


ner :1:2% 
vait avec d'autres 
deuxième voiture 
L'ubtetèx =: + & 
arriva en quelques minutes aux 


On 


* | bureaux de la’ polite secrète, à Tour- 


à 


— lei? demanda la pauvre enfant, 


qui regardait avec effroi tous ces hom- 
— Faites voir tout de même. 


Alors elle perdit la tête. 
— D'aborñ qui êtes-vous? demanda- 


dans un broc et donnèrent à boire de 
l'eau sale à cette petite. La crise dura 


+ C'est bon. Au poste toutes les 


nai, près dé la gate. Les Allemands 
avaient réquisitionné pour cet usage 
uns belle très bourgeoisement 
babitée ui, ÆEn facade sur isa 
rue est une salle à manger claire et 


It 


de moins agai miens pa 


| 


en ds av 


mb te 


M. et Mme de Géÿter étaient à ja 


bot est 1 


Au 132 delà rue de la Station, l'au- 


cuisine avec leur bonne, odbupés à ré-| à 


parer dés congetves de carottes. . 
— On sènne, Flore! Allez vite ou- 
vrir! . 
Fiore courut, püis revint: 


Et ms pra monsieur ! Ce sont | 


Les patrons de Ia pauvre fille s'avan- 
cèrent, lentement À 1x rencontre dé 
l'enneht. ‘Et Flore, qui était à 


es la porté, parut dé nouveau, disant 


qui! d'une voix qu'étouftait l'angoisse: ‘. L 
—Mademoïselle est avec! Mon Dieu! | t 


ix moins fortè: elle dut céder, Elle ne |; 


livra point les cinq oh six pièces d'iden- 
tité, toutes différentes, qu'elle portait 
sur elle. Mäis on les lui prit avec 


LES PILULES MORO 


— — 


pes se rencontèrent. Mme de Geyter, 
son mari et leur bonñe avaient pris 


HUE 
HAE 


B5£ 


ef] 


autres, même contre l'évidence, eurent } 
n mouvement d'effrok 
Loute pitié: 11 le fallait. 


EH: 
+: 


à 


La ‘partie de cartes organisée par 
Mme C.-B. Landry, ave, Martin, au pro- 
fit de. l'église, fut un brillant succès. 
Le mwhist comprenait 35 tables, sous 
ia direction de M; J-R, Paquin. Un 
prix par table fut donné. Le 600 était 
conduit par M. Derrington, qui #ut me- 
ner s4 salle à un très bon résultat. Six 
prix furent distribués aux vainqueurs. 

Avant le goûter, ‘un joli programme 
musical fut reidu, organisé par M. J-R. 
Paquin. M, J. Bouchard rendit trois 
Chants, accompagné au piano par ‘Mlle 
Thérèse Bouchard, Mile Chabot exé- 


nan ere à 


pagnée par Mlle Tarentini au piano, 


Mie Colette Landry s'attira de nom- | 


breux rappels au piano. Miles Martin 
ét Fraser rendirent quelques Irish 
figes”. $ 
Les recettes de cette soirée furent 
de 9576.00. ë 
Remerciements à Mme Landry pour 
son travail, avec nos chaleurensex féli- 
{Citations pour le süerès remporté. 
——— 0 2 De —— 


WINNIPEG 


Fête de Is L, I. C. 0, 


Le 7 avril, À 7 b. 30 du soir, réu- 
nion intime des membres dé la Ligue 
[a la Maïson Saint-André, 629, dve Mc 
le R. P. Vésina, O.MIL A Pr 
Le 8 avril, À 9 h. du matin, à l'église 
du Sacré-Coeur, Winnipeg, messe chan- 


tée, célébrée par Mgr Cherrier, P:A, 


Homme Bien 


véteménts f 


a des 


V:G.; sermon donné par le RP.’ 
Bourûue, SJ: commurion générale 
autant que possible. Les institutrices 
feront les frais du chant. Messe du 
second ton. : A’loffertoire, chant de 
‘la Ligue la Saîhte Vierge, sur l'air “O 
Marie, © mèré “chérie”. À 
fleurs à la Sainte Vierge. Consécration 
tion à Marie. “Magnificat”: ; 
Grand banquet, présidé par Mgr 
l'Cheïrier, et les messieurs prêtres qui 
pourront nous procurer le bonheur de 
leur présence. Présentation d'adrès- 
sos, Chant: “Les coeurs en Haut!”, 


#0 Canada!" 


.‘ Les messièurs prêtres sont cordiale- 
'ment.invités À la 18t6 du £. Nos amis 
et biènfaiteurs laïques seront les bien- 
venus à la cérémohie religieuse. In- 
vitation tôute particulière et bien pres: 
sante” aux communautés religieuses 
ont le concours bienveillant nous est 
toujours si maternel et dévoué. 

Les membres de la Ligue qui pren- 
drent part à la fête sont priés d'aver- 
tir Mile Lamarre, secrétaire, 629, ave. 
McDermot, Windipeg. Prix du ban- 
quet: $100. jé . 


cion Canhdienne a. été organisée à 
TE ETAPE CS 
président de 1e Douvelle | 


pe 


OM.I. dé Kenora; Ont. ”! 
DIE CE2810: 


RE AE 30 Du 
Ceorsé Johnston, 17 ans, de Ta mal- 


son Gaults Ltd, a été écrasé à mort | 


dans un accident." Ayant sauté d'un 
ascenseur à mafchaidises en_mouve- 
ment, Îf.s'est trouvé le corps pris en- 
tre le plafond de l'ascenseur et celui 
d'ün étage. Ni RE 
* 

Une femme-üu nom d'Annle Cardno, 

50 äns, à été tue chez elle, dans le 


nord de la ville, dans des circonstances | © 
particulièrement ceruelies. Lan Pros} 


kiw, qui vivait avec elle, à été arrêts. 
CCE | Le ne: 
L'apparition du printemps ‘rarñène 
les vols d'âutos. Quatorze sont Aispa: 
rus depuis quelqtes jours et on en 4 
‘retrouvé Gnze. - Les voleurs étaient 
pour la plupart des enfants qui ont été 
remis aux autorités de la: 


| L'anditiét préliminaire de l'affaire | 


Heürst, qui dure depuis le mois de 
décembre, a déjà 'eoûté 86,000 à la pro- 
vince. Le 


r dé e 


ET 
M 
Este 


Fe qué l’on peut obfenir sa | cu 
des forcés vitales qu'une natw 
aimable répand à profusion à 


si vos emplettes. ét; 1 
D 


« € y 


AL 


euta deux morceaux de violon, aécom-| raires se trouvé fe R P. Labonté,, il n'est jamais vrai due deux torts 


le système nerveux. Une sem 


ne de 


traitement de ce 


qu ss fortifie la santé de ceux 
qui sont souffrants et les con- 


sur le chemin 4e la guéri- 
son, :Ces mots devraient suffire 


aux 


nes de bon sens 
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